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» fraao*, etaleat para* à i 

J* fernando pari)un au s.'nat d'avoir arrêté ur 
iailanl I H ttavaax . nui* j'ai pto»* que, «aneli 
monucnt de troubl* profond que 1* paya travers* 
coaeua. dan* 1* *a**u» do r«< moyen», «tevra! 
aider A la manlfeetatton de U vérilê (Applaudisse. 
IMBU i gancbs). 

EXPUCiTIO Ŝ DE M. LtOMIKWIU 

a r r 1« fond de cet incident d e poar-

apporter le récit des 

J'»i, 1*19 juillet 1883, aequilté personnellement 
et sagaé «le ou main deui eûAuna* qui m * raien.1 

été remis p r le baron de Reinach. ce que j ai fai 
à viaage découvert parce que je n'ai a e» rougii 
dev-uit personne. 

Le jour même de la découverte des deux ctaè 
quca eaisia ibes U. Tniorr**, j'ai été convoqué pai 
U commiuio.t d'enquête et J'en ai (ait canaliri 
l'origine et U rauton avec la plus grande loyauté 
lia causes rt les origines absolument étrangères t 
la Cimpsgrjie-.de Panama des deux chèque* qui 
m'avalent été présenta. 

J'ai, en outre, prié la commission d'enquête d 
lee faire examiner par 1e liquidateur de la Societ 
de De leroe; nialheureuaemcnt, la commission n'i 

1 reoa de 11 
pas ta le tempe de le felré 

hranquerille une citation a comparai In 
moin ••âne l'inetanm criminelle ouverlo 
imt Charles il* Lerseps. 

J'avaé* l'intention de me rendre é ce 
• faire devant 

lions que renia déjà faite 
roua U foi du ferment et ( 
questions qui pourraient 

La citation 
s l-Marvi 
emalebé ',' .r 

ra adressées par le 

r le 2] décembre ; 

Uëê*-± 
La qualification juridique du mandat quii 

" - "eTtat la Justine m* mènera à la lu 
s de pire supplie* que c l à d'u 

» fuit 
e devant la Justine m* mènera 6 la lumière. 

11 n'est M J de pin supplie* que c l 
suspectée. Or. depuis irais semaines, . 
mi* i cette (oriure morale ; il est tempe qu'elle 

C'est tout ce que j'ai a ilire aujourd" 

L'Appel du Parti ouvrier 
Voici le texte rie l'appel du Pnrli ouvrier 

dont cous ;ivons annoncé hier l'apparition : 
P a r t i o u v r i e r nool«r.lfste r é v o l u 

t i o n n a i r e 

* eberebe paa 1** motif* de 1* pou.auil*. je 
~ plains pas ; j'ai li conviction que je ren-
i b front baul, apréi Justine faite et que je 
si encore 1M symptihies <lu Sénat ihou-

vemeot divers). 

Discours de IL Albert Grsvy 
M. Albert Grévy. — Je ne demande pas le 

mainuea de la barrière qui me protège comme 
membre au. Sénat. Je suis prêt 4 m'eipliquer dt-

s au-devant des explications 

Explications de M. De vos 
Enfin M. Dsvée pro'es'e comme ses collègues e 

norntat A réclamer une pleine et rapide lumière. 
Seul M. fierai n'a pas parlé. 

Un tirage formidable 
| " i * * ! * I H y i un bruit qui court ce eoir avec per-
:„i -'ni^cten ' sistanct, c'est que la Libre Parole va tirer 
:z maintenu»lft ÎJGO.COO demain matin, Uile croit élrt» saisie. 

' l ient probable qu'on pallietaùcela eu faisant 
iee * jamais imprimer ailleurs. 

. Jsys i l PANIOUETLTBOURXE 
tombés dans ta boue de Watarlx) et de Sedan et Les événements qui se Croulent en ce mo-
£îiè. Lt<cni ™i&V\*ll,tît*ïï"Du^ TMian- « " « Û D t 6 U «njourd'hai un v i o | ent con're-
pie que ies Bonaparte n'avaioii ^ . réuss i r "Tu"- coup à la Bourse. Nous somme* eu présence 

dépit de nos ai 

Ils oubli, nt. 

des déicarations si précise! d* M. fJupuy, il n'est 
paa possible de prendre nue décision de cette gra
vité sans plus ample informé. (Bmit a droite. — 
Viveagitalion. 

M. Briffe, rapporteur. — La commission des 
poursuite* damande é délibérer sur la proposition 
d.iiouinement. 

P e n d a n t l a • • • p é n a l o 

M! Griffe, rapporteur, déclare que ta commission 

L'effervescence de nos honoraDles s'est 
donnée libre carrière pendant ta suspension 
de séance. Mais progressivement,on constate 
que ce beau feu ne durera guùre. 

De sages conseillers de l'entourage gouver
nemental font comprendre que l'ajournement 
des poursuites créerait au cabinet de grosse» 
difficultés et que celte résolution serait mal 
compris» de 1 opinion. Ces avis ont p irté. 

M.Jules ferry, qui devait prononcer un 
gracd discours pour combattre les poursuites 
y a renoncé doyant le mouvement de recul 
••ut «t ieastne. . , , 

Tout»idéa de résistance déparait .quand 
on apprend que la commlision insinuent sft 
décision. 

La» a v a n c e e*< re-prl .se 
t reprise é 4 h, 15. 

iporUur, déclare (, 
rejeté l'ajoarnameut des poui 

'"Lfinstice rtgnlièreestsiiaie ; devant sa déci-
lion lotit le monde do;t a mcl.ner. Ueut ae nos 
•olîègue* qui doivent comparaître de»anl la jus
te* Aemaadent ù y aller iinmédUtement. . 

Noua ne pouvons le* ea empêcher. (Trea bien 

barrière, jeepèrt qu» nos collègue* reviendront 
bealôt parmi nom. nommée de diolte.homraes 
gauche, tous honnêtes gêna (Vive approbation) 

V O T E 
de l'autorisation de poursuites 

L'autorisâtio" de poursuites, mise aux 
voix art adoptée à mains levées ;\ l'unani
mité. (Mouvements). 

Seano* demain i 2 h*i 
les doasiftaw* pioviaatra 

U séance est levée k é h. 40. 

•BBsafM l'on m ent : l'agitation est très gramia * la Bourse. 

Lss papiers de M. de Eeînach 
M. Cochefert s'est renda au donvcile du 

seul parti, entre tous baron Jacques de Reinach, 'ii> rn» Murillo. U 
les turpitudes dont â  été reçu par l'administrateur ,iu j a succJs-

tuvrier soQiahste ri- slon, M. Imbert, qui avait fait apposer les 
Ra l l i ez donc les nroupesda ce parti afin d'arrêta r S j ^ f f i l a i U B 9 d e l , t t l x t l u ^ A m nrron-
^,™w^r_!3_^ l.PI^Pare

t
l 'unt S * * " '>* 'émana- M , j ' f l m o n ^ f t A* \t ( V A ^ ^ , r T „ 
ei propria lion roluique 

voiutionnaire. 

Une lettre de M. Thierrèe 
An sujet de la découverte d u fameux ta 

Ions de chèque*, M. Thierrèe, adresse la 
lettre auivaate anx jem aaux 

Ifoosieur le rédacteur, 
La saisit de* talons de* chèques a donné lien • les plus fantaisistes : voulei-v 

permettre *• rétablir une folŝ  poui 
daneleareMctitiiie nh^ l'i*1 * 

J* ra t paa détroit les taioni 
de la* *s*r»ire t J* le eroia. mais il fa il 

,le* faite 

J* ra t pas détroit les talon*. Avaia-je le droit 

e a a l a ? ï 1 « iw'T'lV^'éctde'aC. pas brûler les 
talon*, 'j'étais surtout réaolu é ne pas jeter ort*r-
quemmt en pâture é la commission d'enquête les 
révékattoawqi'il*e«le»ai«t 

Vous pouvec jnger. par le aeandalo d aujour 
d'hui a t O ' t a i été 1* scandale, il y a du jours 
alors qu'un membre du cabinet pouvait être vi*>, 

Qai p*mt *ir* ou aous en •«rions tujourd'bni s 
t'avais acqoieaeé an désir de la «ommiwion ? 

J* a t t l o n e paa béalié à refuser i la commission 
ce aVstt* eifflwrt ; j * aevaia me latsner faire vio-
I m i r i M 3 M T « a contraint M foroé, même nu 

Ex d* ma tianquilliU. Wea esrtain que le io« 
fatal seraient cornas, J* svrata approuvé de 

j à trota beana' et demi*, 
bateaier «et venu aie chercher poar an* conduire 
i'iirmanr* devant le Jag* d'Iasins-.Uoo i il ta* — 
«VtSaée pianirs laa^upomuon* nécewnlri 
cuoé j*B« rtTtsodrai* paa, 

8ea jfirrT" était bon ; J en usai et je pn 
sa**) frér* d'aller immldiaUmenl retirer i*a 
ukaa. «ai étaient en heu aûr, non ebet an no 
tsursTaMM s t a un ami, st de lee apporter au bu 

sr t ïaûïTi'bWtatïôn 
• : faaasedtatament M. t* Juge fflaa-

J . sf ftoensaur d* la RépnbPqu* m'ae-
ea*Bs*aBfasdnt m aBrean. J* Wsur remettais le* ta-

FéCsTrai a'MBparataat âpre* m'avorr fait signer 

T t es fal a été dit au sujet des pbtfogra 
f'srt «ae anaatton que i* m'abatlan* d. 
W st i laoaatls ja vies* de doaaer on dé 
fatBs*I par laWSra soiTante qn* j aire*** 

aa Petit Journal et i 
me l'm 

XIX 

MsusieorUréd.cUur, 
rasa avse ait, dans votre oamêro dt ci jour 

. ja* j'avais fait t . . 
de.) chèques et qo'sllei m'ai 

C'est fsu»! 
Uue des épreuves mVaeat «ter 

a possession, 
C m également faux. 
Je n'ai rien fait pbt 

Uii épreuTi 
irsJaaïï été r 

nears.de li v: 

??**>>'•!».,*• 

Je voua prie et au besoin vous requiers, nions ii 
> Iiédac'*jr.d'(n*i'rer la Prêtent* protestation <1< 
otre plu* prochain numéiu 
Veuillei agréer, e!c. 

A. TmenRf.F.. 

Protestation de M. Maret 
Dans le Radical, H. Henri Maret proteste 

n ces tennea contre la partie de lu déposition 
de H. Andricnx qui te concerne : 
.M. andrianx, avocat conseil de M. Cornélius 

Hert, a établi hier, dov m U commission d'«n-

Îuéte, que M. le baron de P« n*ch avait 
es sommes considi 

a Compagnie do ï 

ifUrmû, notamment, quo M. 

de M. Floquït. alors 

Us ont trouvé M. de Doqdard 4 son bureau 
st lui ont dtmatuU les renseigne in en ta sur 
les bous au porteur. Tons ces bons ont été 
saisi* avec les bordereaux par 1A iug« d'ins
truction. 

Les souche* des bons ont été reniises par 
M-de Bondart A la sous-coinuinM(.n d'en
quête et pourront servir de contrôle aux Indi
cations OU dossier. 

M. I B f l M ' - K B L A N C 
M. Irénée Blanc publiciste qui devait Pire 

s détournés de leur but. 

BOURSE DU BOULEVARD 
!t 0,0 97.O0. — Extérieur A3 ', 8. - Portug»!s 

;t. - Ihmque ollflinane 683. f.u. - T --T - i l W 
- Tabacs «irtomana 3J7.&0,- Lot* turea 49.35. -
llo-Tinto tlO.'.b. 

entendu aujourd'hui par li 
quels a fait savoir que cité par 
d'instruction 11 ne croyait pas jouvo 

juge 

ocation île la 

Examen de 17,000 souches 
La sous-commission se r 'unira demain 

pour e i amner les 17.000 souches des chèques 
remis par la Cie de panama. 

Enfin la commission a décidé de se réun r 
tous les jours pendant les vacances. 

L'instruction judiciaire 
M. Frnrqueville a wçu cet anrès-mîdlM. 

Andrieux aveo lequel 1 a cou/éré longue
ment. 11 a reçu égale-nen M. Arène. Demain 
tl s'entretiendra avec M. Delahaye. 

M. Guichard, vic^-pr^silent et M. Charles 
de 

as 
t simple tnt*mi« 

ClSta* à un Bats Houx, adminietruteur de la Cnmpagn 
B'..-.n- dulj, et suez, ont derasnd* à M. Kranqueville 

st seul i même de leur fournir. 

L e s «< 1 0 4 » 
i dVnquôte a entendu h <\i 

Sbj aujourd'hui ma prn: 

Henri MAI 

ire que M. Andrieux a remis lver 
matin au jnged'in).trtfc!î<Mi M liste <fc*<, lu'i » 

1 pe rMonnn j{e l i i nH«n t , 

M. L'ABBE VALLET 
adresse la lettre sul-

L T C S B lÎENni IV 

des i sqsMsaa) ti'hèritatje. 
t titre MI grosaes cap) 

r icle d'dn caractère dlltama 

I.e respect dû é la justice. 

sss*B***s*sa*Ban**m*ns***»sa»*aMassa*»**^̂ ^̂ »g 

Abus dei eonflanca. —Un garson brasseur 
de Marcoing, Cyrille C , JO an*, veau à Hou 
bnix i our passer quelques heures, entra dan-

-Tiint-t Decleu, ru» Satnte-Elleabeth, od 
contra une charmante personne, Jul <• 
,.-•„'. fille soum et, qui lui fit des propo 

•UiortB galantes. Conditions débattues on 
rfriruu* dmiH la chambre de la Ails. 

Ollé-ci profita it'irn moment. . . d'inatten 
'iun-'e Pôn client pour lui enlever 2 fr. 90 
IU'II avait dans son gilet. C.. . s'aperçut du 
'nrc n -i iMuma.On s'expliqua dana la salle 
ai cal) i rot m a s un peu trop haut, Car l'agent 
Broîi llarj qui passait entendit la tapage et 
entra. 

On lui conta la chose et sans autre form> 
de procès, 1 arrêta Julia Démisse, qui tu' 
fouillée au dépât du troisième arrondisse-

On ne retrouva dana ses bas que les deux 
francs, manquaient les 00 cent mes. 

Fraudeur. — L'agent de polie* Dolbar, 
wrçut hier matin, rue Pierre-Motte, un 

douanier se débattant avec un ind vid-l et ap 
>«liiot 4 l'aida. 

L'ugent courut prêter main-forte et le frau 

toW:s salutitioDs. 
• , l i t sct iur . M'I-l : 

Vai.t. 

et donné Ion 

Le cas de Mme Tesson 
Mme Tesson, dont on a cité h mari cor. 

ayant touché 40,000 francs du Panama, 
que si le fait est prouva, elle lea restituer 
qu'elle donnera de plus 90*000 francs aux 

>8-Sœura des l'auv 

Le duel Cléoienceau-Millevoye 

1er aumônier du lycûe Henri IV, 
L'article que M. l'abbé Vallet nou« reproche 

d'avoir reproduit, n'est que le compte-rendu 
(que nous avons lieu de crolrw fidele,car non» 
l'avons emprunté à un journal trè* sérieui 
d'Amiens), du procès qui se plaide depuii 
quelques jours devant le tribunal de cetb 
Vil ' . ' 

M. Val M 

arbitre, qui i U s événements se précipitent avec uni 

dite.reiron.ir.., m pwttioiaiea g J ^ J é * L Ï & 
m avec un tel fracas, Us esprit* sont à en point, J0urD-*° U a aemam 

iliî'ts. qu'il siérait puéril de ' dissimuler la gravité; de l'a situati. 

Et nous d'avions pas besoii 
nous y invltAtpour faire connaître à 0"8 lec
teurs io jugement quo ce tribunal doit pro 
noncer le 31 décembre prochain. 

M. l'abbé Vallat se olaint quo nom nous 
réjouissions du scandale avant qu'une con 
•Intimation ne soit intervenue. 

Mais que font donc actuellement tous les 
MM. Millevove et C.lémencPau n'ont po se amis de M. l'abbé à l'oueasion des scandales 
mettre d'accord pour fixer la qualité d'offensé, du Panama T Ne préjugent-ih paB beaucoup 
MM. de Mahy et l a Kéra'ry ont alors décida plus que nous ne l'avons fait nous mômes â 

pçorier à i a déersion d'un troisième j s onendroit , Ica déc eiouwde la justice à INÎgard 
- la fera connaître que dans l« d e 3 r e p ublicains plus ou moins incriminés et 

pçonnéi 

i Jéfaoseur3 de la morale 
religion, que tjut réceaimeot ils 
' " honteuse de* alliant 

t qui aemUo renai 
I la plu* honteuse d 

pour la na!i>fa.:i 

Ainsi, et aeulem<'nt ainsi, tfiaparailrout h t 
les iniquités sociales. 
A bas la itourgeoiaie. f riacanu Trrv.il ! 

Nous 
rendu c 
ont déj 

• ivon 
iOl.Itr 

u^tiCfl 

Pourquoi M 

de la co ir . l 'as 

s fait qce publi 
ce. Tuxidis qu 
amné, Irrémis 
ont pns encor 
debiurpoys. 
l'abbé ne leur 

Esi d'attendre et 

er un c n i p l e -

les clércaui 
«ihlemeu 

• 

sises debaStineT 
(i 

• | l 

nde-t-
l'urrtï 

1. 

l'géant un< 
M. iMsvaivre aa nom de In B 

oirie présente le rapport auivan 
Rue du Louehtt Su ManeS 

Rapport de I* Commission d* U Voirie. 
MM-1 

Par de* pèbti; 
ptembre 189J. U lui 

ion du Blanc-Seau ont * 

«uece as i voient «dreasée* l*S 
. S avril et SI snut 
i Louchai, dana la 

t) ils tabac et plusieurs kilos de poivre 

Pour la bouchée 
i de M. Henri Bou-I 

u$ de la « U>idièê de ' 

Recensement , is chevaux — Les proprié 

.( le ,'il Décembre eourant. 
formeraient paa i. celte obliga 

'tit poursuivis conformément é 1) 

de ooq*. — Lu 

f de Coyçhem, i 

Chronique Colombophile. -
bain,le ^ Décembre sur lie i ch 
aine^. rua de To .reoing M7. »u « 
'Ec'air Ailé, la première expos 

Vip.)Sant sera M. Henri Morel (< aaboticr). Les 

Exposition de cbet H. Benjamin Honnler. 
— I.ei* amateurs qui ont vi-ité Cfite «ip.j-iiidn ont 
-emarqué avec beaucoup de plni-ir la joli* sojase-
li«n <to piRems expose*. A citer le* roua, ainsi qu 
bleus, qui ont été très appréciés c-jinme premiéi 

— La 8me eiposition sera enora beaocfjup plu 

bert 
wlloa. 

i . i . . ; -

U 
L'incident Yves Guyot 

La coiiimiasien d enquôts a entundu MM. 
Sslis et Fouqiu't au sujet des propos qu'au-

flnusM. VveaGuyotàla -

M. Fouquet a fait une dépoeit on analo-

Le chèque de H. Georges Âigoin 
M. Georges 

apporté, lorsque, 

lis compléta des ti 
chèque de 30.0» _ 
B . de Reinach Mail U rémunération 

•uvoyé par 

droit dd considérer oetle question eom-

M. Gochefert a »1OÏS faiai un 
brede doisierset d*:l;i!ons des ai 

. ain-i que divers copius de lettre^ 
i Tous ces documents avaient tlèji\subi l'oxa-
men des délégués ds la coniiniss;o!i t 'saqaéts 
à la demande desquels ils avaient été plaçai j 
sous scellés spéciaux. 

Un journal financier poursuivi 
l'srfs, 23 décembre. — Nous apprenons 

qu'à la Ftt le d'attaanes inquuhfiabl'S dfcri 
gf'es contre le Crédit Foncier, le conseil i ' a i . 
ministr-'ion de c«t ét*bl seement, réuni hîei 
matiu, b décidé de poursuivre l'insplrute ur de 
la Circulaire financière, de M. Sarper,. Ste-
phen Cornélius ? , . . . aé fi Boaui, rue de, /îef-
nach, le 20 d ^ m b r e lHoî, naturalisé. le 1C 
septembre 189J iHt'licUn des lois, — partit 
ttwaUmentatre, rjo novembre UBO. p: «etfl'l. 

Dernière Heure 
La clôtura de h session p'arleneiilaire 
l'aria, minuit. — L'ordre du jour do con 

unceoblenuà une énorrjo majorité .oar 1 
gouvernement ne parait pas a 

rériable bén^ûcn 
lontlahau* 
J'opposs 

• dira que je 

i homme politique 

_uatifi»r, 
Me'asi*uni, le talon du chèque, 

, in nom seul y figure, vous (ta* 
donc en possession d'une preave de ma véracité 
«t je met* Su défi qui que c* soit d'apporter uns 
pièce probante capible de la contredire, 

Déclaration de M. Henry Naret 
M- Henry Maret a demandé & être entendu 

par la commission d'enquête. H a fait la dé
claration suivant 

U . Andrieux v. 
quelle copie de je 
ment* d'où U résulterait que i 
pris psrmi le* noms de ceux < 
«ommea de la compagnie de 1 

En même UmpJ que cette 
drieui f 

apporté hier je i 
- - ' - prétendu 

âvtit lieu de suspecter sa véracité. Tant qu'un* 
«négation auaai odieuse que ridicule a Nit parti* 
des polémiques de prease, j'ai U-i la mépriser. Je 
n* 1* put* aujourd'hui quelle «étal* devant vous. 

Le* dèpoaitions qui sont faits* ici se lépaooent 
malbeireuse: 

?aê*e et dèpe 
en soi* persuadé elles donnent » 

C'est pourquoi j 

neur qui ne sofflt plus S préaanc* A 

ceux qal me connaissent ; 
l*m*i* vendu à qui que es 
anaalaas* et convaincu d'ava 
%'* pn effleurer leur pensée si 
«srtaia de leur décision d* 
comparé les accusateur» d 

JaUspiiedesewuvenii Hu>» u 
lestent chargés de trouver Je* 
•n**1 d* protéger Ae» innocent*. C 

» dé* qu il* -• 

nerb.R..r( 
srise rddoulabie, la plus doaloorew^' «JI; puiixe 
traverser an bonnet* homme. 

Délégués de la Commission 
A VA COMPAGM1K s>B P A N A M A 
MM. Leydet, Loreau at Béraid as sont ren-

daa s la compagnie d* Paaemi . 

vatt avoir d'autre résultat. 
Le ministère, malgré ce succès s» rend 

compte parfaitement qu'il est impossible de 
—olonper plus longtemps la session diina l'é-

t d'esprit du Parlement. 
Las velléités de résistance manifestées au

jourd'hui par le Sénat sont un sympt&'ne 
dont il tient sérieusement compte, étant don
née la docilité hatùtuellle de cette aaserxi-
blêe. 

Aussi le Cabinet eet-il décidé i clore, coûte 
que coûte, la session demain. Si besoin, on 
abrégera la discussion sur le traité trauco-
suisse, puisque le rejet de ce projet n'en est 
paa moins certain. 

La campagne de diffamations 
Tout fait donc présager que nous entre

rons demain dans une période plus calme. 

d'opposition 
de l'absence a 
leurs attaques 
quei et b s précise] 

nqueront pas de profiter 
trieur nt pour renouveler 
re certains hommes politi-

mettrê en contradiction avec preuves à l'ap-

Sui, eaux îles hommes politiques qui ont cru 
evolr opposer un démenti plus 

catégoriqns au 
l'objet. 

accusations dont Ils sont 

Attaques contre U- Carnot 
On nous assure même que tous les efforts 

tendent actuellement 4 donner consistance 
aux bruits qui circulent depuis quelop 
jours at qui tendant i mettre -

première attaque n'avait pas réussi ; on 
vs la renouveler et il faut s'attendre avant 
peu i une sortie de documents plus ou moine 
authentiques. Lee deux sources de révélations 
indiquée* par M. Andrieux dans «^déposition 
ne aoot pas prèa A être épuisées : il y a encore 
de beaux jours pour les amateurs de scandale. 

Les journaux de ce matin 
Le Rappel dit que lss électeurs aux élec

tions prochaine* rendront juatice à la Répu
blique qui n'a pas hésité à faire son devoir 

Chronique locale 
ROUB4 15 

Una b iga r re à l'estaminet Car attt -
Il était minuit. Deux, voyageur- de '-triiiiifrci 
d.* passage à Roubaix, ayant <'lé p loté> p» 

do la Gaie. 
L'un d'eux commanda Irois ehopsfi «fu'il 

la ; un locataire de la maison survint et 
mit Je la conversation pour uriitifier les 
ix vovageurs. d'épitbétea suaves : capita

listes, ventrus, bourgeois. 
M. Louis Ciitrice s s mit, lui au us-. <lj lapar-
i. UoedaMMais* s'engagea, l"s voyageurs 
enne- reut M. Ont r ic d'une jiflfl, 
Ue.-i i-jups dH p o i n ^ furent échangée et la 

maître de céans, pour mettre lin au pugilat, 
'empara d'une cLiaisequ'il brandit au-dessus 
aa combattants. 
I. fut )> sarmé et roula soua la table 
Alor^ entra eu «cène, Mme Carwtt*1. Avec 

ne crâneiie que nous nous plaidons u louer 
ana r̂ f-ci vos, et avec une vigueur que lui 
nvieraient les frères Rasso, eU« .jeta sur la 
ae les deux voyageur?, après avoir jonglé 

_vec eux comme m japonais jonglent avec 
de-i boulas d'arp-ent. yuels biceps, bon Difu ! 

Cependant, elle retint parapluies et cha
peaux juf'iuà ce que lus voyageurs eufleent 
réglé leur compte. 

Ils partirent 
Mme Carrette se . 
monta la gaH« jusqu'à l'heure de la ferme
ture des cabarets... voisins. Car le sien, selon 
la coutume, ne se ferma pas. et jusqu'au ma
lin, on but à la santé des deux voyageurs. 

Comme quoi, là oii les hommes échouent la 
femme réussit. C'est Nadaud qui a .11 quel
que part, dans une de ses chansons. 

Du coté de la barle est ta tout* paisjBnee. 

Pour les écoles maternelles. — Le pro
duit de la fiolrée organisée au Café de 1 Har
monie, par les amis de l'Enfance a été dis
tribué aujourd'h' 

Tentative de noyade. — Il faut vraiment 
voir une bonne envie de mourir pour se je-

i temps froid; caaWpourtant 

Pierre Cardon. 29 ans, tisserand, quai de 
Calais est marié, mais sa femme l'a quitté 
depuis quelque temps st il en a conçu un 
vif chagrin. 

Voulant en finir avsc la tr ste existenoe 
qu'il mèoe depuis que 1 infidèle eut partie il 
résolut de rejeter dans la canal, 
choisit le bon moment, ' ' 

piesants étaient asse Pont 
wt-à-di 
nombre u 

de là (iHrtê 
Deux bateliers, & l'aide d'une perche, ont 

ramené Cardon sur la berge, où il reçut quel
ques soii 

Accident d'usine. — Une jeune ouvrière 
de la filature Valent n Roussel, rue de la 
Paix, Mlle Joaéphine Barbe a été admite 
d'urgence à l'hôpital. Hier vers midi e'ètant 
approchée trop près d'u 

Bit-ce lé produit d'an vol? — Deux 
jeunes gens, François Demuldet. rue Bernard 
54, et Joseph François, cour Delplaoque, rue 
Magenta, passaient rue Bernard, jeudi soir, 
vers sept heures, quand lia aperçurent un 
individu fuyant k toutes jambes et jetant par 
dessus les palissades d'un terrain vague, un 
paquet qui retomba avec bruit. 

Hier à m di, les deux gamins y retournè
rent et trouvèrent derrière lea barricades un 
sac contenant des crochets atamés d'une cer
taine valeur. 

Toua deux ont port* leur trouvaille chss 

r la ville, d'un aqueduc néceasair* à 1a salubrité 

Voua avat renvoyé, dans la séance d > M aoflt 

r place qu'en réunion de Cora

il» no< fnveniiftatic 
dea habitants de ceU 

!*' Piop-iélafrr-a 
iiéc*se*isa.4 rMergh 
•onitmire les troltoL. 

Aujourd'hui, ce* conditions sont r*mpl>e*, Tons 
ha propriétaire* riverain* ont souscrit l'engage
ment de céder gratiiiament é la ville, ehssun en 
ce qui le concerne, lee terrains déjà remis on i 
réunir t la voie publique, à l'effet d'obtenir immé
diatement la largeur d* dix mètres ; en outre, de 
construire, le long de leurs propriétés.ae* trottoir* 
conformément sua dispositions du règlement gépé-

Le tout i, la condition q»s la ville créera dans 
eett* rue. un aqueduc collecteur d'une longueur <1* 
eenl vngtrcioq mètres, d n-* la partie comprime 
entre la p-opriété de Mme Vve Deacat et le chemin 

i qu'é la bonne fa 
1-a propriéUir 

liescement quel"*dita propriété 

es présents'* n k réunions < 

dudir__ 
Et de ^ 

ie, à'atceplei le. protêt: plat 

1er, à cet effet, la somme de i 
mq^ents frêne* i 
le c »•> dépanne s»r*lent porH 
f d* 1893, avec r-jet du demi* 

do canal de ftoubatlx 
M. Tacs, donne lecture du rapport qui suit 

mm de la commission du gai, q>t'en sa quai t< 
ecrétaire de eèance, n'a pu présenter M. DI 

Dans la séance du 18 novembre dernier, v 

BIBLIOTHÈQUE MODERNE 
12, rue du Vieil-Abreuvoir, Roubaix 

K partir du 1er janvier 1893, le règlement 

Prrar chaque volume pria en -location, il 
semt-xigé un cautionnement de un franc. 

Las livrée sont loués, quelque soit le Qom-
bre. pour une semaine, lour pour jour, 

!,'....onné en retard dans la rentrée, ne 
se. il ce qu'un seul j rur , paiera le prix de la 
lo.-ntiim d'une semaine. 

Lei lect urs qui dédirent élre remboursés 
•ifi l^ur c^ui-ionnfment devront toujoui ' 
senterle r.-çu qui bu été délivré contre le 

de leur garantie. 
Tout abonné qui rendra un liv 

devra en paynr le prix ou tout au 
somme qui sera évaluée suivant 1 
deladèté. " " " 

D détérioré 

TOURCOING 
CONSEIL MUNICIPAL 

Séance du ? J décembre 1892 

M. bramais, secrétaire général donn. 
procès-verbal de la dernière réunion qu 

libre délégué in conseil i 

C lu* m tu d ' intérêt comn 

•ée du Blanc-Seau. 
Le Conseil adopte, 

I.'œuvra do la Bouchée do pain 

il *oliiri[»Qt de la ville li 
e lettre de M E. 

Ho.icnèe d* pan 
un locil, p.inr le finetionnauient de cette au rn 
èmiii' mm nt phdantMpiqne. 

Kenvui A la commusion de-i finanças. 
£nt renvoyée aux comm asions réJPi*ad*a finan

ces et dea beaux-art*, une ucmanje d* bourse, for
mée par le père du jeune Dutonr, graveur, élève 
dee Ecoles académiques. 

Demande de rembooreenaent 
M. le Maire donne lecture d'une demande de H. 

Bu (lin, ex-inatituteur à la Crou-liouge, aolliol'ant 
la remise d'une somma de cinquante franca, 
comme trop perçue sur le* traitement» (aeultaiifa. 
Adopté. 

M. Dupont-Cbopart demande que lea membre* 
de rassemblée communale aoient prèv*nua dea 
questions ajoutée* Al'ur ir* du joar 

M- le Maire rèpood qu'on est en session ordi
naire pour quelque Ctioae, c'**t à-iire que tO'ite* 

^usaUona penvsut être mitées, que néanmoins 
**rail no «cruauté d'ioturmer 

questions refl-ant un caractère quelq ;e pan important. 
vi uller donne b 
m dD" n u a n c e r S • par 

* % ! " L I 

te une somme de 10 fr. 

trouve cette gratification 

voeu que les agenta soient 
e lea ag4.it* sont aouveot 

d* pslie* A proprsment 

selon M. Dupont, un* police dépa 

M. Tack — Pour en revenir A 1 
gratilkations A allouer aux ag*nti 
««an préférable d'allouer des pria 
qu arrêtent de* voleurs la nuit. 

M. Le maire propo** depaaser au 
Honore dsutaud* que l< -"*— 

M. Huller'eipliqae le* rai 

d* qu« le ciffre de U gratifie*-

it loyer annuel de 0 (r. 25 par mètrs 

Votr-» commission a décidé q"e ce terrain reste-
•it A la vdle et qu'elle ne prendrait aucu'i encrage-
lent envers un locataire pour une rétribu'ion 
uxsi minime, la ville pouvant en avoir besoin 
ans la cas où l'Usina A Qu ** clôturerait A ltali. 

Elle propose donc, au Conseil, le rejet d* cette 

M. Huiler demanda si 1* terrain an question «M 

U. le maire répond négativement. 
Les conclusions sont adoptées. 

Un enfant brnl*. — Le petit Jean Maris, 
•al, demeurant A la Ba<ue-Ville, se trouvait 
dan* la cuisine de sa maison, quand par suite 
i un faux pas il tomba si m >lh• urnisement 
les bras en avant sur le couvercle du poeie 
chauffé au rouge, qu'il se fit de très gravée 
brûlures A la paume des deux mains. 

aperçut A son retour que sa montre 
en argent portant le n- 28.218, avalf disparu. 

Les soupçons se portèrent immédiatement 
sur deux manoeuvres de maçon qui travail
laient A la filature et dont 1 un avait été vu 
sur la fenêtre, le bras passé par un carreau 

Il vint immédiatement prévenir M. Cotard, 
commissaire du 1er arrondissement qui pro
céda A l'arrestation dudtt manœuvre et après 
nterrogatoire a été maintenu malgré ses pro

testations énergiques. 

du Poni-de-rMivil'ft, ont arrêté au lieu dit : 
La pleine du bois de Roncq, Adolphe Olivier 
tailleur d habits, A Roncq , porteur d'une 
charge de 30,000 allumettes et 7 kilogs de 
poivre en grains de provenance étrangère. 

Il a été amené A la gendarmerie où il a été 
..•roué en attendant son transfert pour Lille 
qui aura lieu ce matin. 

le Lannoy. A Roubaix, venait de faire v 
vraison A un client de la rue d'Anvers quand 
il s'aperçut qu'un petit fût d'amer d'une con-

- Lundi prochain, Sudécem. 
lea a Orphéonistes Crick* 

Seinto-Céoilo -
re, l'Harmonie T 
t (êie Ste-Cêcile, 

Dimanche prochain, 25 décati-

lo DUmant* d* 1 

urée dit* bacbique. offert* au-. m< 
e. Mon* «n donnerons 1* progr.i 

Concert. S9 décembre. 

de | 
La Céeiliâ, directeur M. Dendauw. donner* 

Erand Concert qui aura lieu dau* la asile du 
a»ino. rue National*. 
Aprée le Concert, graad Bal, avec orchestre d* 

Pria d'entrée, CO MntUne*. 

Salle des fête*. -
Tambour-major. — Le 

été a la valeur i artiste* 
a'avons que 

Non* cil*' 
Mm* fiellina par la façon d-»nt 
- rôle a été p-_>ur 1'exas.lente artUte 1' 

l i re 

tout d'abord en premiè* ligne : 
_ joué Stella; 

ÇégTtim"V '""" 
•i nombreux qu'elle a obtenus jnaqu'iei. EU* a 
montré oaoa ce rôle an talent incontesté, tant 

chanteu.e que comme comédienne ; *«• 
__, tièa bien dit*, ontétéeouveot interrompus 

t ar lea afH.ia.^i^ementa enthousiaste* du public, 
dn premier sets : 

«ou pieu, 1 
par la* ap, 
principalement dans 

gentils Franc< 
bien franchement, . qui 

Mlle Vidxllr, sons son costume de vivandier*, a 
rail pUiair, «l ta* différant** scènes lui ont valu de 
onaleareni ai plaudissem*nts. 

qui 
peu de difficulté. Cet 

de baryton aa timbre irai 
i plu* d* cela bien U conduira. 

Jes * te, 

agréablS0 et saU 
M, Coudray **t très syapalbique «4 pjail bMo 
>np au publie; cet artiste a très bise rendu le 
irsonnsg* ds Qrtolet. Po «édaat un organe d'un* 
mné étendue, surtout dan* le regiatrelievé, 11 a 
i d*n* ee roi* •• tailler on grand eue:** et m'y 
• (att viennent applaudir 
•fats etlal é ersji révisât «oskrg* psittas****, 

impsgrjie-.de
re-prl.se
nears.de
dite.reiron.ir
Trrv.il
ag4.it*

